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J (le Seigneur) 2023 11 17 Enfant, vois l’œil et tu verras tous les mondes. L’œil 
n’est-il pas terre vivante aussi ? En le regard, toutes les flèches d’or sont données. 
Le regard est transfert. L’œil, enfant, porte la porte du Ciel et il transmet. Les 
larmes sont les mots du cœur qui débordent. Tu le sais, il y a les larmes des 
pleurs mais aussi les larmes de joie, les larmes de reconnaissance, les larmes de 
l’amour qui déborde en l’homme. Regard et larmes ont même Ciel ou même Enfer, 
tout dépend où l’homme pose ses pas. C’est en le regard que tu verras source vive 
ou fermeture. L’œil est la voix du cœur qui ne s’entend pas mais qui se voit.

Le Père a créé toute finesse en l’homme pour que l’homme apprenne à voir ce qui 
est bon et ce qui est mauvais, celui qui porte le bon et celui qui porte le mauvais. 
Agis avec le cœur en le regard et tu verras toute chose dans le silence des paroles. 
Les paroles peuvent mentir, le regard, lui, ne ment pas, il dévoile ce qui est caché 
en l’homme, il pointe le voile sur les mensonges, il porte en l’iris le soleil du cœur. 
Enfant, il y a soleil et soleil, et certains soleils sont noirs comme ceux de la haine 
et de la vengeance.

Enfant, apprends à regarder et tu verras toute chose nouvelle. En la pupille ha-
bite le cœur et le cœur aussi voit par l’œil. Les mots qui portent la parole sont 
parfois menteurs alors que l’œil est le reflet du cœur. 

J 23 11 22
Sans Ma Lumière, sans Ma Présence, rien en l’homme n’est bon. Aussi, accroche-
toi à Ma lyre qui te porte le Vent de Mon Cœur et tu ne seras pas bousculée par 
les vents contraires des impies qui chercheront à te perdre. Lorsqu’une étoile est 
allumée, comme une bougie sur l’autel, ceux-ci font tout pour empêcher que la 
mèche n’éclaire le chemin des malvoyants.
Ils ont en horreur Ma Sainte Face et ils bousculent vers la mort Mes enfants choi-
sis pour porter au monde Ma Parole de Vie. Ne t’attarde pas à leur présence, n’y 
porte pas même un regard et poursuis ta route dans le silence où, au Soleil de 
Mon Cœur, Je te bercerai et te nourrirai ; car Moi, à travers toi, Je viendrai nour-
rir  une  multitude  de  Mes  enfants  et  Je  leur  porterai  l’Eau  vive,  afin  qu’ils 
marchent dans Ma Lumière et soient sauvés des menteurs, des violents, des im-
pudiques et des faiseurs d’orage.

J 23 11 30
Dans le silence, pose-toi. N’ai-Je pas dit que Je parlais à l’âme dans le repos ? Les 
bruits du dehors, les chuchotements, ne t’y attarde pas.
Apprivoise le silence en le cœur et ton âme rayonnera du Fruit de Vie que Je suis. 
Le silence de l’âme est union, enfant, union profonde. L’union est toujours silence 
puisque, en le silence, chantent les âmes. La plume, enfant, est le prolongement 
du cœur qui bat.
Ta plume est Mon silence.

J 23 12 03
Enfant, entre en Ma Volonté qui n’est qu’amour, Ma Volonté qui vient chercher 
tout homme pour le sauver et le mener sur le juste chemin.



J 23 12 05
Sois comme la grappe de raisin attachée à la vigne et comme le cèdre dont la cime 
cherche sans cesse à atteindre le ciel.
Apprends dans le silence toujours à t’abaisser. Plus petite tu seras et plus Je 
viendrai à toi. 
Ne crains pas, la crainte vient du Menteur et tu le sais. La crainte porte la peste 
en l’homme. Fuis la crainte, elle est mort, elle est le sans-vie qui débâtit vos de-
meures et les peuples des mille démons que sont les mensonges. Démon est men-
teur, enfant et Démon cherche toujours à perdre l’homme.
Dans la confiance seule pose tes pas et marche dans Mes empreintes.
La  force,  enfant,  réside  dans  la  confiance  absolue  en  Mes  commandements 
d’amour. Avance sur le chemin, prends la route de la confiance, celle de l’abandon 
qui mène au palais du Roi, du Roi que Je suis, et sur le juste chemin tu marche-
ras. N’est-ce pas Moi qui suis venu te chercher, n’est-ce pas Moi qui suis venu te 
prendre et qui, par la main, t’ai conduite sur le chemin ? N’aie crainte, les mille 
vents contraires ne peuvent barrer la route à l’enfant qui s’abandonne en Ma Vo-
lonté.

MA (Mère Annie) 23 12 10
Mon enfant chérie, le temps vient et il vient vite. Ne perds pas de temps dans le 
superflu, même si le rangement est nécessaire et il est nécessaire ! Que tout soit 
prêt, car il vient le temps de la grande décadence et la Terre brûlera de mille feux 
qui, à la fois, l’anéantiront et la purifieront.

J 23 12 11
Aime-Moi, laisse-Moi bâtir ton cœur en le Mien et J’y porterai Mon empreinte et 
tu marcheras avec Moi. Je te guiderai dans les sentiers du monde, afin que tes 
pas ne heurtent les pierres et Je t’apprendrai à marcher le cœur au Vent de Dieu 
que Je suis. Viens, entre dans Ma demeure. Ma main t’est tendue, prends-la et tu 
ne tomberas pas, prends-la et ne la lâche pas. Je te mène sur le chemin du Ciel. 
N’écoute pas les vents de la Terre mais n’écoute que le Vent de Mon Cœur qui en 
toi porte Ma Parole.

J 23 12 30
Ma Volonté est que toujours tu restes Mienne et que tu Me suives. Ma Volonté est 
que tu Me serves et que tu t’abandonnes à Ma Volonté qui n’est qu’amour pour 
tout homme.

J 24 01 15
Ne désespère pas, prie.
Tourne ton regard vers Moi et tu brûleras du Feu de Mon Soleil et ton sourire re-
viendra. Aie confiance, simplement confiance.
Chasse l’ancien, accueille le Nouveau.
Entre en le cœur intérieur, lève la voile en la prière, entre dans le silence, que tes 
pensées et tes angoisses se taisent. Regarde-Moi et viens contre Mon Cœur, que 
Je te porte Ma paix, Moi qui suis ton Sauveur comme le Sauveur de tous.

J 24 01 16
Dans le silence, remets-moi cette foule d’enfants perdus, mais reste dans le si-
lence et apprends à aimer parce que tous êtes aveugles.



N’écoute que le Vent de Mon Cœur et la brise te portera Mon parfum. Le monde, 
enfant, veut toujours s’accaparer des gloires, et l’orgueil, qui sait si bien se ca-
cher, se dévoile au grand jour. Tu n’es qu’une miette sur la table, pauvre miette de 
Mon Cœur, que s’arracheront les cœurs avides de pouvoir, de gloire mortifère.
Enfant, viens déposer ton cœur en le Cœur de l’Aimé que Je suis. Sois forte, les 
vents souffleront, il y aura de faux rois qui chercheront à s’accaparer Mon petit 
souffle de vie que tu es. Tiens-toi droite en ta demeure, ne dévie pas du chemin 
que Je te demande et, dans le silence, ferme ton cœur aux vents sournois et insi-
dieux.

Les bonnes intentions, enfant, sont des pièges où l’orgueil sous la cendre flam-
boie. Tiens-toi en retrait. Le temps, c’est Moi qui le donne. Entre dans Ma Volonté 
et ne crains pas. L’orage ne grondera pas mais méfie-toi des loups et des louves 
déguisés en brebis. À Moi seul tu appartiens, comme chacun M’appartient.
Laisse le monde au monde, cours vers la Lumière que Je suis. Ne suis-Je pas ton 
Enseigneur, Celui qui te porte Ma Parole de Vie pour tous les enfants à venir ? Ne 
te préoccupe ni du monde ni de ses vanités.
Fuis tous ceux qui voudront mettre une entrave sur ton chemin, celui que Je te 
donne. Et que ta bouche se taise, que tes lèvres ne parlent que pour M’adorer et 
ton cœur pour Me glorifier.

J 24 02 16
Va, suis Ma voie. Ne t’égare pas du fil d’or de Mon Cœur et dans Mes pas pose les 
tiens, ainsi tu marcheras droit. Discipline ton cœur et tes pensées, afin qu’elles 
deviennent comme les blés d’or et s’envolent au Vent de Mon Cœur qu’est l’Esprit 
pour vous donné. Va, suis-Moi et marche. Ouvre le chemin pour d’autres qui sui-
vront et qui, ainsi, dans Mes pas poseront les leurs. Gagne en sagesse en t’aban-
donnant à Ma Volonté, puisque c’est en t’abandonnant à Ma Volonté que tu gran-
diras en sagesse et en force.

J 24 02 21
Enfant, tu as bien compris que c’est par l’Écriture seule que l’homme sera sauvé ! 
L’Écriture Sainte est la rivière souterraine pour ton cœur, qui lui portera nourri-
ture et force, vraie nourriture et vraie force. Il n’est pas d’autre nourriture.

MA 24 02 25
Prends le chemin de la montée, même s’il est rude, et il est rude mais il est joie 
aussi et il porte l’homme pour le transfigurer en le Cœur du Divin Aimé. Dans le 
silence, nous, tes mères1, t’accompagnons sur le chemin de la montée. Tu ne trou-
veras l’envol du cœur que dans le chemin de la contemplation, et celui de l’ascèse 
te portera la force de la volonté qui vainc toutes les tentations par l’abandon à Sa 
Divine Volonté.
Les chemins du Malin n’ont d’issue que la chute, ne t’y arrête jamais, passe ton 
chemin et vole en les contrées du Ciel, là où l’Amour porte l’âme au sommet de la 
contemplation.

MA 24 04 04
Le temple du cœur, bâtis-lui les fondations du Ciel et tu ne craindras pas de som-
brer.

1) Mère Annie et Mère Yvonne-Aimée de Jésus. 



Ne crains pas les turpitudes, les vents qui ne sont que vents et enfouis-toi sous 
l’unique Vent de vie, le Vent de l’Esprit qui porte en l’homme la vie et le guide sur 
tous ses chemins. L’homme en le Cœur de Dieu peut-il se perdre ? Enfant, il n’y a 
que la matière qui alourdit, puisque là où siège l’Aimé réside l’envol.
Enfant, ne t’approche pas des vents contraires, ne les écoute pas, ne les engrange 
pas. Ils sont les fausses routes sur le chemin, les sans-issue pour l’âme qui doit 
rebrousser chemin. Dans les épineux ne t’aventure pas, mais dépose ton cœur 
dans la mer du Cœur de Dieu et le mouvement des vagues te portera Son chant 
qui bercera ton âme et t’ouvrira le chemin. Que le silence, Son silence, soit le lieu 
de ton repos et tu trouveras la Source vive qui nourrit tout homme de volonté 
bonne à la mamelle divine du Cœur du Père !
Abreuve-toi, mon enfant chérie, de la Vie d’en Haut qui n’est que lumière et force, 
paix et joie en le cœur. Abandonne-toi en le Vent du Ciel et le Vent te mènera au 
Souffle divin puisque le Vent, enfant, est l’Esprit du Père qui guide Ses enfants au 
foyer de Son Cœur. Prends la barque qui sur le fleuve attend l’homme de volonté 
bonne pour le mener au Cœur de l’Aimé, en qui est le Refuge en ces temps bien 
tourmentés.
Ne regarde pas au-dehors mais au-dedans, et tu trouveras la voie, l’unique voie 
qui mène sur le chemin de la lumière en la Lumière Éternelle. Alors, le baptême 
du cœur prendra l’envol et l’esprit, en Demeure de Père, de sagesse et de force se-
ra nourri. N’ouvre les yeux que pour découvrir et absorber la Lumière, et tu en-
tendras en toi chanter la Source vive à la Gloire de l’Aimé. Bois le parfum du Ciel, 
et le cœur de Ses effluves brûlera et battra d’un flux nouveau au rythme de la 
joie.
Pose tes pas en les pas de l’Aimé et la route de la soie te sera portée.

J 24 04 08
Viens, ne crains pas. Prie dans le secret du monde. Que ta prière soit force et que 
la force emplisse ta demeure !
Marche  dans  l’empreinte  de  Mes  pas.  Les  voies  des  hommes  sont  perdition. 
Avance et ne crains pas. 

J 24 04 18
Je t’apprendrai, enfant. Marche sur le chemin et abandonne-toi à Ma Volonté. 
Ainsi, Je te guiderai et mènerai tes pas au Sacrement de Mon Cœur. Seul le si-
lence portera aux lèvres de ton cœur Ma Parole d’amour. En le silence est la 
source et en le silence est la table des Écritures. Installe-toi dans le silence et que 
ton cœur étudie Mes Mystères.
Enfant, dans le monde tu trouveras le monde, dans le silence, tu Me trouveras, 
Moi qui te parle et qui te demande de suivre la voie de Ma Volonté, puisque seule-
ment dans Ma Volonté, l’homme peut s’épanouir et entrer dans la vie, la vraie qui 
est nourriture et nourriture aussi dans le silence.

MA 24 04 18
Ô mon enfant chérie, porte le Ciel en ton cœur et ton cœur en le Ciel, et la Source 
vive irriguera ta demeure. Même si les temps de la Terre sont douleur, saccages, 
tempêtes et vents effrayants, pose ta demeure en le Festin du Ciel, Lui seul de-
meure toujours et Lui seul est le Fidèle.
Regarde le saule pleureur, ce sont les bras du Ciel qui se penchent vers la Terre 
pour lui porter grâce et nourriture. Souris toujours, même dans les tempêtes. Les 



tempêtes s’apaisent et se taisent au sourire qui enlace. Enfant, vois le Ciel, vois la 
Main de Dieu, la Main du Père qui porte Fleuve d’Eau vive aux cœurs abandon-
nés, confiance aux cœurs désespérés. 
Dans la demeure, entre et prie dans le silence, l’âme en la voile déposée, prête à 
l’envolée et laisse-toi amarrer au Vent de Dieu dans la nuit étoilée. Laisse à l’âme 
le désir, laisse à l’âme l’envolée et remets ton esprit en l’Esprit de ton Père du Ciel 
qui est notre Père à tous !

J 24 05 05
Tu marcheras devant et tu ne te retourneras pas. En arrière brûlent les cités, en 
avant se lève l’Étoile qui guide les hommes en la Nouvelle Cité.

J 24 05 08
La porte du regard, ne l’ouvre pas sur le monde mais dans le silence, où Je réside 
et où Je suis. En le regard intérieur de l’homme, là est Ma Demeure que J’établis 
en lui, à l’abri des vents, des marais pestilentiels, des discours du monde. Entre 
dans le silence et tu vaincras toutes les nausées du monde qui piègent l’homme 
en un continuel  mouvement,  alors que le  silence fait  entrer  l’homme dans la 
contemplation. 

J 24 05 18
Apprends à taire en toi tes pensées pour écouter la Mienne. Tu es le sarment, Je 
suis la Vigne qui porte le Vin pour réjouir le cœur de l’homme et le faire entrer 
dans Mes parvis.

J 24 05 19
Assise dans un coin, je ne sais ce qu’il m’arrive mais je ne cesse de pleurer. Je ne cesse de pleurer  
sur l’église vide, comme toujours en dehors des temps de Messe, et face au Seigneur je m’épanche...
Ne t’attarde pas aux sources desséchées, elles renaîtront un jour lorsque ce sera 
le temps. Tourne ton regard vers le Ciel de Ma Gloire et tu retrouveras la paix en 
le cœur, la joie en l’âme. Les larmes qui jaillissent, laisse-les au fleuve qui les por-
tera au Vent de Mon amour.
Ne peux-tu regarder  les  étoiles  qui  brillent  en le  firmament et  qui  pour vous 
portent la caresse de Mon Vent ?
Attarde ton regard en le Ciel de Mon Cœur.
Entre en la demeure du Ciel, pose tes pas en la demeure de l’Aimé que Je suis et 
tu entreras avec Moi dans Mes parvis, ainsi que tout homme qui Me cherche et 
qui cherche à marcher dans l’empreinte de Mes pas.
Ne porte pas de jugement sur ce monde décadent. Le Dernier Jugement, le Père 
seul le donnera. 
Garde tes pas en ceux de la Mère et, près d’elle, tu trouveras le refuge pour le 
cœur, le refuge pour l’âme, le refuge de l’enfant qui cherche la Mère et que la Mère 
porte contre son cœur, pour lui donner réconfort et ensemencer celui de l’enfant 
en la paix du Ciel. 
Ici, dans Mon enceinte2,tu retrouves la paix.

MA 24 05 25
Mon  enfant  chérie,  le  temps  passe  vite  mais  ne  t’inquiète  pas,  fais  tout  en 
conscience, le Seigneur te donnera la force d’accomplir et, dans la tâche, ton cœur 

2) Dans l’église.



exultera. Ne juge pas des temps de silence, ils sont des temps de ressourcement 
pour le corps et pour l’âme. L’homme est faible, enfant, et sa faiblesse a besoin de 
temps de repos pour qu’il se ressource et prenne des forces.
Non, le Ciel ne se tait pas, il sait patienter avec la faiblesse de l’homme et tout 
homme est faible, pauvre, indigent. Apprends à te ressourcer sans cesse au Vent 
de Dieu qui est l’Esprit de Vérité, le pur Esprit du Père Éternel qui guide et irrigue 
les veines de l’Univers. La Puissance du Très-Haut est infinie et Sa magnificence, 
oh ! Sa Magnificence !
Porte le regard vers le Haut, ne regarde que vers le Haut et que ta pupille se dilate 
au son de la joie qui descend de nos cœurs unis, pour vous porter et vous parta-
ger du fruit de la Vigne.
Mon enfant chérie, ne crains pas le temps qui vient, accroche-toi à l’amarre du 
bateau qu’est le Cœur de ton Seigneur et du nôtre, et tu hisseras haut la voile et 
tu ne seras pas submergée par les vagues de la désespérance et de la perdition. 
Cache-toi, éloigne-toi des vents du monde. Reste discrète et ne discours pas. 

Va mon enfant et pose tes pas dans les Siens. Tous sommes unis en Lui et tous 
avons la vie en Lui et tous renaissons en Sa Présence. Sur la Montagne sainte, 
viens adorer dans l’infini silence le Père de toute Éternité. Pose-toi, dépose-toi et 
en Lui repose-toi.

J 24 06 04
Enfant, ouvre les yeux au Soleil qui vient. Ne t’attarde pas aux voix du monde qui 
ne sont que cacophonie et prends la voie de Mon Cœur qui porte à l’homme la ré-
jouissance et la paix.

K (Katia) 24 06 23
Prie,  prie,  prie,  car le temps est à la prière, le temps est au recueillement, le 
temps est à l’abandon en le Cœur du Père. Tu marcheras sur le chemin, ne crains 
pas, la route à prendre est celle du Ciel et elle donne des ailes aux âmes des 
hommes.

J 24 08 20
Regarde Ma Volonté et fais-en ta demeure. Entre dans Ma Volonté et tu entreras 
dans Mes parvis.
N’écoute pas la voix du Malin qui vient porter barrage en le cœur, il est rusé mais 
la ruse, enfant, fais-en un marchepied et, ainsi, tu l’écraseras de ton talon. Ne re-
garde pas en bas, mais en Haut porte ton cœur en les sphères éternelles.

K 24 10 02
Petit cœur, ne pleure pas hier mais goûte à demain qui vient. Demain est aussi 
aujourd’hui puisque, en le temps, les heures se fondent.

J 24 10 06
Ne perds pas de temps dans le monde mais, sans cesse, que ton cœur vibre en le 
Mien et Je te porterai du Fruit de Vie ! 

J 24 12 19
Enfant, fais le signe de la Croix, car telle est Ma Volonté que tout enfant Me suive 
afin de parvenir à l’unique Vérité que Je suis. Dépose ta main dans la Mienne, 



que tout homme dépose sa main dans la Mienne, afin que Ma Volonté qui est 
amour soit faite et que la Terre, votre Terre, vive dans la Vérité qui est Mienne et 
qui porte du fuit.

J 24 12 25
Signe-toi, enfant, et poursuis la route en la Lumière de Mon Cœur, dans le silence 
et l’abandon, ta volonté donnée, abandonnée en la Mienne et le chemin toujours 
s’ouvrira. Nourris-toi, enfant, des Écritures qui portent le sceau de Ma Lumière et 
l’envol pour l’âme.
Signe-toi du signe de Ma Croix et, ainsi, tu seras protégée des embûches des ma-
lins.

J 25 01 11
Prendre le temps, c’est s’arrêter un temps, se poser un temps en le Ciel de Mon 
Cœur. Je sais que tu y viens sans cesse et que sans cesse tu M’écoutes, mais ar-
rête-toi un temps et prends Mes Saintes Écritures pour refuge ; dans la tempête, 
elles seront ton bouclier et elles te protégeront de tous les vents violents, des tor-
nades brûlantes de feu. Le temps passe vite, dépasse-le en t’arrêtant et dans la 
course tu le freineras et c’est toi qui gagneras. Celui qui se pose en Moi maîtrise le 
temps, le temps face à Moi s’arrête, il plie le genou, il plie l’échine, il n’est plus ni 
vainqueur, ni fossoyeur, les Écritures le font s’abstraire de lui-même et il n’est 
plus de temps.
Alors, la joie naîtra dans ta demeure, parce que la nourriture de Ma Parole te por-
tera des forces et tu entreras en le Feu de Mon amour qui te procurera, qui vous 
procurera une assise sans faille.


